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Soudain, uu bloc d'un mètre cube envi . . . 
sur le tas à 2m 50 d h ton , qm se t rouvait 

' e auteur roula t · , · f · · ' e vmt ccraser un mineur qui ora1t au pied de ce tas. · 

N° 20. - 6• .1 rro11disse11ient p l . . . 
A 11seremme. _ .':Ji 

1 1 . 19 
· - c;,,·7J 01 tatw11 de calcaire, û 

, oc uJ1e .][, vers lJ heur - U 
"lesx1: 111ortellement _ l' F l , . es. n 011vrie1· 

. . . ny1:n1c11r ./ . .lfrirt ens. 

Résumé 

Un ouvrier était occupé au ·déblaie ' 
p rovenant du ti r de plusie . ment cl un amas de p ierres 

u rs mines et for t A , 

tres de hauteur et d 'environ 6 , man un cone de 4 me-
u metres de larg , b ne de ces pierres a t eu r a sa ase . 
1 ' yan un volume d , 

cule, se t rouvait en équi lib . b e pr cs de 0,4 mètre 
· re msta le at 

hs; voulant amener ce hl 1 sommet du tas d 'ébou-
oc sur le chanti 

sur le tas et entreprit d 1 d ' er, un ouvr ier gr impa 
f e e cgager au 
er, en se plaçant sur le At, moyen cl ' un levier eu 

t b co e, eu contreb d 
ayan a€culé, la victime gr as u b loc. Celui-ci 

issa en voulan t 
verte par le bloc, ainsi que p d' se garer et fut recou-

ar autres · . pierres plus petites. 
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B I B L IOGRA P HIE 

Solvants, par Thos. H. Durrans, chef du laboratoire de recher­
ches de la firme A. Boake, Roberts et C0

, de Londres. Traduit 
de la 2° édit ion revisée par J. Bibard, Ingénieur. - Un volu­
me in-8° carré de 207 pages, avec figures et nombrel.L'< tableaux 
dans le texto. - Relié, 75 francs. - Librairie P olytechnique 
Ch. Béranger , 1, quai de la Grande-Bretagne, Liége. 

Ceux qui ont en à s'occuper des laques cellulosiques, soit 
comme fabricants, soit comme consommateurs industriels, sa~nt - . combien il est <liffici le cl 'avoir des cl on nées précises sur ·les très 
nombretL'i: salvants utilisés ou offerts. Les d ocuments intéressants 
sont épars ·dans des r evu es spécialisées, sans coordination, sans 
lia ison. Les désignations commerciales masquent souvent la 
nature des produits, circonstance qui n 'est pas de nature à sim­
plifier un problème déjà complexe par son essence. car les pre>­
priétés à atteindre pour les laques cellulosiques varient à l'infini 
suivant les usages au.'Cquels elles sont destinées. Or, -une laque 
cellulosique comprend norma lement un ester cellulosique (géné­
ra1lemcn t nitrocellulose), une r ésine, un solvant à haute tension 
de vapeur, un solvant à moyenne tension, un diluant, un plasti­
fian t, sans comptm· le pigment de couleur. On conçoit donc com­
bien il est impor tan t de connaître le rôle et les qual ités fondia­
mentales des divers constituants pom éviter 1ks ennuis que ta.nt 
d'usagers rencontrent. 

Le volume <le l\I. Durrans leur éparg·nera bien des tâtonne­
ments; cc pet it traité comporte deux p a1 ties: la prnmière expose 
les principes, les caractéristiques principa;les à considérer dans 
un sol rnrit. Elle définit le rôle des plastifiants, indique les 
règles de l'équilibrage des solrnnts pour éviter les voiles, le 
1louchisscmcnt, ollc étudie les moyens cl 'agir sur fa Yiscosité, fait 
ressortil' le rôle de la tension de vapeur des constituants sur 
l 'érnpvration - év iter les azéotropes -, rappelle les conditions 
tolérées cl '.inflammabilité, envisage la question de toxicité 
(asphyxie, anesthésie ou poison proprement d it). 

La deuxième par tie est l 'application de cet exposé généra 1 : 
clic comporte la revue de tous les corps offerts dans l 'indnstrie 
avec leurs caractéristiques spéciales. I./auteur passe en i·evue 
successivement lrs hydrocarbures, les alcools (méthylique, éthy-
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Jiquc, jusqu 'à~l '-amyJique): les cétones (p1·incipalement l'acétone ) 
J.e~ e~ters (acetates de mcthylc, éthyle, Pl'Of))•le but. 11 . _1 , forrn ates 1 t t ) l ' · ' ~ e • a nn 1: • i ' . ac a es' es g.ycol.s dôri~ant de l''th-1' ·I .' l 1 d' ·' d · C ' · CllC-O )CO 
e~l :1f·1v~s u ~yclohexaue, les composés chilol'és (c.hlorh ~?d.incs. 
c o10 orme, tetraehlorure), les furfurals (on 1 .' l '. 
souvent le mot f rft , l ) . cmp oie p us 
( ci'tons la tri"·ne'ti'nu lu ot .' he~ cnf111 les solvants plastifiants 

wv e, es r1p enyl- ot1 t .· •' 1 1 b t - uci csy - p 1osphates les 
enzoa es ou borates d'amyle, les phtailates). . ' 

, L 'a uteur .termine ipar deux a;n . d' <l ' . 
W1e 1· t d - .1~pcn iccs une utilité ccl'tainc : 

is e es marques commer ciales t . . 
dont l 'auteur avec i·ai'son ~ composit ions •Pl'ObRbles -
· • ne garantit 1 l' · 
table des solubillites' , 1 '.· · )US exactitude - et une 
. ' a p usieurs <'ntré . d' 

solvant l'action vis· a' vi· d es, 111 iquant, pom· chaqne 
' • - - s es esters cil 1 · un index ailphabétique clôtl'ouvr..,. c ~ 0~1.ques et des résines. 

. a-;;e et facili te le. consulta tion:;. 
Le travail de M. Durr·ans fa't .· i partie cl 'u , · · 

phies de ch imie appliqué bl', ne ser1e de monog1·a-
ward Tripp Ph D C' e pu ices sons la direction de E. H o-

' . . est un manuel l fi . , 
but pratique de ces mon0..,.

1
," 1 . 

1 1 e qui reponcl bien au 
o aP. 11P.s. \ ~ B 

1 ( 1. . 

-

• 

j 

1 

BI BLIOGfü\ PHlE 5 15 

Règlements et Instructions sur la Police des Mines; recueillis et 
coordonnés par Acl. ~rcyre .: 8° édition . - R. Lowi .. ~, Editeur, 
rue Borrcns, 39, Ixelles-Bruxelles. - 1933. 

Les dangei-s que présente J 'e::-.."Ploitation de la houille font qu 'à 
juste titre, dans tous les pays où elle <'St pratiquée, cette indus­
ti·ic est .,ournisè à u ne réglementation séYèr e. 

B ien qu 'en B elg·iciue. cette i·églementation ne 'soit pas aussi 
détaillée que clans d 'autres pays, sans être pour cela moi ns 
efficace, clic r.omporte cependant un nombre important d 'arrê­
tés, cl'intructions, <le circulaires explicatives que ne peuven t 
ignor er ceu.'C chargés de les appliquer, ni ceux qui ont pour 
mission de les faire observer. 

On conçoit les difficu ltés que les un et les autres ont <lù ren­
contrer à se retrouver dans cet ensemble touffu. 

En recueillant et en coordonnant tous les règlemen ts et ins­
truction:, l\I. Breyre est Ycnu à leur secours; il leur a apporté 
une aide précieuse. 

Au&·i comprend-on l'accueil flat teu r qn 'a reçu cc recueil, 
dès 1 'apparition de la première édition! 

CC' succès ne s'est jamais' démen ti et il ne pouvait en être 
aÎ.lt1·cm<'nt; i 1 vient d'être consacré par la nécessité c1cYant 
laquelle s'est trouvé 1\1. Brcyre de publier une huiti~mc édition. 

CeJ:c-ci scrn accuei ll ie avec la même faveur que ses devan­
cières. 

Dans l'avant-propos de cette huitième édition, 1\1. Brcyre 
expose qu 'avant de publier cette dernièr e, il a consulté ses collè­
gues et d iverses personnalités du monde des exploi tants sur 
l'opportunité d 'y supprimer certaines parties de la réglemen­
tation, parties qui ne sont pas de consultation quotidienne, mais 
que presque toutes les prrsonnes consultées ont insisté pour qu'il 
n'en fît rien. 

C'est ain9i que, très heureusement, la huitième édition ne con­
stitue en r éa lité qu 'une mise à jour des p récédentes. 

C'ommp l 'an tcur lC' s ignale, clans son ensemble, c'est touj ours 
l 'arrêté royal du 28 avril 1884 qui forme la charpente de notre 
1·P,glementation mini\•1·r. Seukm rn t, on corn;:oit qur d<>puis bien-
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tôt cinquante années, de nombreux chapit l'cs de cc r èglemen t 
ont dü êtr e remplacés par des prescriptions nouvelles. 
Da~s son ,recueil, _M. ~reyrc a conservé pour la présentation 

des. divers reglements, .l.ord.re même de la codification de l 88-l:, 
en mtercalant les mod1ficat1ons in tervenues aux pl· , 

· d , ~ , • aces q u occu-
• paient ans 1 arrete de 1884 les prescriptions pl, , d 

L a consultation pouvait en devenir tl ll p·e 1 'cbce .. cn~cs.C 
11 

. 
't' f ·i · , u a 011euse. e e-c1 

a e e aCI Itee par de grands titres indiqt1a11t , 1' l d 
J h · ' a au 0

• e es pa"'C 
chs c apitr~s traités et par de peti ts t itt·es ma1·o·ina~x ana lvs;n·t 

c aque article. 0 
• 

La nouvelle édition comport · · 
. 1, . . e une mnovat1on très heureuse à 

ce SUJet : adJonct1ou d'une t bl 1 l , . 
1 1 h a e a P 1abet1que des matières · 
es r ec ierc es en seront considérablement fa Tt' , 

Comme nous l'avons dit ~ . , ~1. i ees. 
souhaiter Je suce ' d a ~r?yos des ed1t1ons précédentes, 

,. es e cette hu1ttcme éditio t . . , 
qu il est certain et mérité. n es m utile, pa1ce 

Nous joignons nos remerciements à . , , 
l\I. Breyre toutes le · ceux qu adressent a 
i·ccueil, r endu un grsa:~rson~es auxquelles il a, en publiant ce 

service. G. R. 
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DIVERS 

Le IIIe Congrès du Chauffage Industriel 

Le 1 T /'" Congrès du C!t anffage l nd1tstriel se tiendra du lundi 
9 au dimanche 15 octobre prochain au Conservatoire National 
des Arts et Métiers, sous la présidence d 'honneur de l\I. H enry 
L e Clwtelier, Membre de l 'Institut, et sons la présidence effec­
t ive de l\I. W alckenaer, Inspecteur Général des Mines, Vice­
Président de la Commission Interministérielle d 'utilisation du 
Combustible, Président de la Commi · ·ion Centrale des machines 
à ntpeur. Les Vicc-Pl'ésidents du Congrès sont : 1\fiI. Charpy, 
de l'Inst itut, Pt·ofcssenr à ! 'Ecole Polytechnique, et Gnt"llet, de 
! 'Institut, D ir ecteur de l'Ecole Centrale des Arts et Manufac­
t ures. Le Secrétair e Général du Congrès est l\II. Pierre Coutu­
rand. 

On sait, qu 'insti tué en 1923, sous les auspices du Ministère 
des 'l'nlVanx P ubli cs, par la Commission interministérielle d'uti­
lisat ion du Combustible, le Congn~::; d1i Ghmiffage I nd1tstriel a 
tenn au mois de juin de la même année sa première s·cssion -
les autres devant avoir iicu tous les cinq ans. 

Désignée pour être ! 'orga ne du Congrès, 1~t maintenir, entre 
les sessions, les moyens d 'expression, de contact et d'échange 
qui sont indispensables à la manifest ation de l 'op inion techni­
que, la revue Clwlenr et Industrie a publié, dans ses numéros 
de juillet et aoftt 1923, les comptes r endus du premier Congrès, 
dont ! 'obj et principal a été cl 'assurer, au lendemain de la 
g nerre, la mise an point de la science des industries du feu. 

Les résultats qu 'a permis d 'obtenir ce premier effort ont été 
cc;msacr és et arccntnrs par le Congrès de juin 1928, dont les 
comptes r endus on t été publiés par Cha.lem· et Irlifastrie dans 
ses numéros cl 'or tobrr rt novembre de la même année. 

(~uant au III ° Congr ès, qui aura l ieu en octobr e prochain , on 
ne saurait trop en soulign er ! ' importance, à une heure où le 


